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La conférence climatique de la COP30 est maintenant entrée dans sa deuxième et plus
décisive semaine, et les pays passent à des négociations politiques de haut niveau. Durant le
week-end et jusqu’à aujourd’hui, des ministres du monde entier sont arrivés à Belém pour
reprendre les discussions des mains des négociateurs techniques. Leur présence indique que
des décisions politiques et des compromis sont désormais urgemment nécessaires pour
résoudre des questions difficiles qui n’ont pas pu être finalisées au niveau technique. La
Présidence brésilienne encourage un esprit commun de “Mutirão”, ce qui signifie se
rassembler pour réaliser quelque chose de plus grand que ce qu’un seul pays peut accomplir
seul. Leur objectif est d’obtenir un résultat équilibré, juste et significatif pour le monde.

Progrès Jusqu’à Présent – Mais le Travail n’est pas Encore Terminé
À la fin de la première semaine :
· 44 questions ont été officiellement approuvées et "marteau frappé" — ce qui signifie
qu’elles ont progressé suffisamment pour aller de l’avant.
· 60 questions ne sont pas encore finalisées et restent en négociation.
· Certaines discussions ont été reportées à l’année prochaine, démontrant la complexité
des décisions climatiques mondiales.
· Même parmi les 44 points approuvés, beaucoup ne sont pas définitifs — ils contiennent
des formulations provisoires et nécessiteront des décisions politiques supplémentaires
des ministres.
Le monde avance, mais pas assez rapidement face à l’urgence climatique que nous
connaissons.
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Progresso Até Agora – Mas o Trabalho Ainda Não Terminou
Un Exemple Clair : Les Indicateurs d’Adaptation Toujours Non Résolus
Une négociation majeure consiste à s’accorder sur 100 indicateurs mondiaux permettant
de mesurer si les populations et pays deviennent plus sûrs et plus résilients face aux
impacts du changement climatique.

Cependant, le texte provisoire a été transmis sans accord, et les négociateurs eux-mêmes
ont déclaré qu’il :
 • Ne reflète pas le consensus
 • Est incomplet
 • Peut être modifié
 • N’a aucun statut final officiel

Cela montre que les progrès techniques sont lents, et que les décisions politiques seront
essentielles cette semaine.

Principales Questions en Négociation
Les négociations couvrent de nombreux sujets, mais les plus importants concernent
comment le monde réduit les dommages climatiques, protège les populations et partage
équitablement les responsabilités. Voici les questions clés en termes simples :

• Limiter la Hausse de Température à 1,5°C
Les pays tentent de s’accorder sur des plans renforcés pour réduire la pollution assez
rapidement afin d’empêcher le réchauffement climatique de dépasser 1,5°C, considéré par
les scientifiques comme la limite la plus sûre possible. Même de petites augmentations
entraînent davantage d’inondations, de sécheresses, de tempêtes et d’élévation du niveau
de la mer.

• Adaptation – Aider les Communautés à Faire Face aux Impacts Climatiques
Le changement climatique affecte déjà des vies. Les négociateurs tentent de décider
comment mesurer les progrès et s’assurer que les pays disposent des ressources
nécessaires — telles que systèmes d’alerte précoce, logements plus solides, meilleures
pratiques agricoles, sécurité hydrique et protection de la santé.

• Financement Climatique – Qui Paie et Combien ?
Les pays en développement veulent un financement clair, fiable et accessible pour mener
des actions climatiques. Cela inclut des fonds pour renforcer la résilience, passer à
l’énergie propre et se remettre des catastrophes.

• Pertes et Préjudices – Soutien Après les Catastrophes
Il s’agit d’aider les pays qui perdent déjà leurs terres, leurs moyens de subsistance, leurs
foyers et des vies en raison des impacts climatiques. Le débat porte sur la rapidité du
financement, qui contribue et qui y accède.

• Partage et Soutien Technologique
Pour se diriger vers des économies plus vertes, les pays en développement ont besoin d’un
accès abordable et équitable aux nouvelles technologies telles que l’énergie renouvelable,
l’agriculture résiliente au climat, le transport propre et les bâtiments efficaces.

• Transparence et Rapportage
Les pays négocient sur la façon de suivre et d’annoncer ce qu’ils font réellement — et pas
seulement ce qu’ils promettent — afin de maintenir l’honnêteté, la confiance et la
redevabilité.
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• Transition Juste – Une Transition Équitable vers une Économie Verte
Le monde doit se détourner des combustibles fossiles, mais sans nuire aux travailleurs,
familles ou communautés pauvres. Les négociateurs discutent de la manière de s’assurer
que personne n’est laissé pour compte, particulièrement ceux dont l’emploi ou les moyens
de subsistance pourraient changer.

• Nature, Forêts, Montagnes et Écosystèmes
Certains pays poussent pour une protection renforcée des forêts, montagnes,
biodiversité, terres autochtones et faune, reconnaissant que la nature n’est pas seulement
victime, mais aussi solution à la crise climatique.

Ce que Différents Groupes de Pays Soulignent
• États Insulaires – chaque fraction de degré compte ; leur survie est en jeu
• Pays Africains et Pays les Moins Développés – adaptation et financement doivent être
égaux à l’atténuation
• Pays Développés – transparence, rapportage et efficacité
• Certaines Régions – veulent de l’ambition climatique sans être poussées dans la pauvreté
ou des coûts injustes
• Pays riches en ressources naturelles – forêts, terres et écosystèmes montagneux
nécessitent plus d’attention
• Société civile – l’action climatique doit aussi respecter les droits humains, l’égalité de
genre, les savoirs autochtones, les voix de la jeunesse et les personnes handicapées

Décision “Mutirão” : Une Recherche d’Équilibre
La Présidence espère adopter un résultat final appelé “Décision Mutirão”, qui :
 • Combine toutes les décisions majeures en un seul paquet
 • Assure qu’aucun sujet ne soit laissé de côté
 • Démontre que la collaboration est plus forte que le désaccord
 • Prouve que cette COP peut apporter de l’espoir

Les ministres sont encouragés à passer de la négociation de mots à l’accord sur des
solutions.

Pourquoi Cela Compte pour les Gens Ordinaires
Ces décisions ne sont pas uniquement politiques. Elles influencent :
• Si les familles seront protégées des inondations, sécheresses, tempêtes et montée des
eaux
• Si l’énergie propre sera abordable
• Si les agriculteurs pourront continuer à produire de la nourriture
• Si les enfants, les jeunes et les générations futures hériteront d’une planète vivable
• Si les pays touchés par des catastrophes climatiques recevront un soutien rapide et
équitable

Les accords climatiques décident qui reçoit de l’aide, à quelle vitesse et avec quel niveau
d’équité.
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Message pour Aller de l’Avante
Le monde est à mi-parcours de la COP30, mais la mission est loin d’être achevée.
Cette semaine exigera :
• Courage
• Compromis
• Honnêteté
• Solidarité
• Un profond sens de responsabilité humaine partagée

Il reste encore du temps pour un résultat historique et porteur d’espoir, mais
seulement si les pays choisissent la coopération plutôt que la compétition.

L’Église catholique adopte l’un de ses rôles les plus coordonnés et influents lors d’un
sommet climatique des Nations Unies, avec une délégation large et de haut rang
participant à la COP30 en Amazonie brésilienne. L’implication de l’Église couvre
l’engagement diplomatique, le plaidoyer politique et la solidarité avec les communautés
les plus touchées par la crise climatique.

Certains cardinaux et évêques présents à la COP30 Les trois secrétaires généraux des conférences
épiscopales du Sud (SECAM, CELAM, FABC)
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Représentation de Haut Niveau et Préparation
L’Église catholique est représentée par huit cardinaux, 47 évêques et environ 100 délégués
officiels issus d’institutions catholiques mondiales, de communautés religieuses et
d’organisations sociales. Leur participation découle d’un processus de mobilisation
nationale et continentale appelé “Église vers la COP30”, dirigé par la Conférence Nationale
des Évêques du Brésil (CNBB) avec des réseaux partenaires, garantissant que le plaidoyer
de l’Église reflète une expérience réelle de terrain et pastorale — particulièrement des
régions vulnérables.

Rôle dans les Espaces de Négociation
À l’intérieur de la Zone Bleue, les représentants de l’Église participent à des panels de haut
niveau, des réunions bilatérales et des événements parallèles portant sur la justice
climatique, le financement des nations vulnérables, la protection des terres autochtones et
une transition énergétique juste. Le Saint-Siège a présenté sa Contribution Déterminée au
Niveau National (NDC) mise à jour, liant la responsabilité climatique à l’éthique, la dignité
humaine et la Doctrine Sociale de l’Église. Un événement parallèle important, “L’Impératif
Moral du Financement Climatique”, positionne la dette climatique et écologique comme
des obligations de justice, non de charité.

Leadership du Sud Global
L’une des interventions les plus marquantes est un appel conjoint lancé par des évêques
d’Amérique latine, d’Afrique et d’Asie, demandant :
• un financement climatique priorisant les populations les plus touchées,
• des mécanismes opérationnels et accessibles de pertes et dommages,
• des garanties juridiques pour les droits et territoires autochtones,
• la résistance aux fausses solutions qui intensifient l’extraction ou déplacent des
communautés,
• une conversion écologique au sein des institutions publiques et ecclésiales.

Cet appel donne au plaidoyer catholique une orientation politique claire ancrée dans les
réalités de ceux vivant sur les premières lignes climatiques.

Encouragement Papal
Dans un message vidéo adressé aux délégués, le Pape Leo XIV a appelé les dirigeants de
l’Église à combiner une clarté prophétique avec une action concrète, affirmant que
l’Amazonie est une boussole morale mondiale et que la responsabilité écologique doit
conduire à des engagements mesurables.

Mobilisation de la Société Civile et du Public
En parallèle de l’engagement diplomatique, des mouvements catholiques, des groupes de
jeunes et des pastorales sociales sont actifs lors du Sommet des Peuples, contribuant
témoignages, recherches et propositions communautaires. Les dirigeants catholiques ont
également rejoint la grande marche climatique organisée durant la COP30, marchant aux
côtés de peuples autochtones, de jeunes, de réseaux de femmes et de mouvements
environnementaux — un geste soulignant l’accompagnement plutôt que le plaidoyer
distant.
La présence catholique à la COP30 se distingue pour quatre raisons principales :

1.L’ampleur et le rang élevé de la représentation reflètent un engagement stratégique
mondial.

2.Les propositions orientées politiques dépassent les appels moraux pour proposer une
gouvernance climatique concrète.

3.L’alignement avec les communautés directement affectées apporte crédibilité et
urgence.

4.L’action combinée institutionnelle et pastorale distingue l’approche de l’Église.
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Bien que l’impact final dépende des résultats des négociations, la présence de l’Église à la
COP30 la positionne comme un acteur moral et social pertinent façonnant le discours de
justice climatique et appelant à des décisions centrées sur les personnes, les droits et la
gestion durable de la planète.

Alors que la COP30 entre dans sa deuxième
et décisive semaine, le Président de la
COP30, André Aranha Corrêa do Lago, a
exhorté les négociateurs à passer du
dialogue à l’action unie, appelant à un
“mutirão” pour finaliser le “Paquet de
Belém”.
Dans son message à tous les délégués, il a
souligné que la Présidence n’est plus en
phase préparatoire mais en pleine
opération, encourageant les pays à travailler
“côte à côte, en mode groupe de travail”
pour produire des résultats rapides,
équitables et coopératifs.
Le Président a proposé de réaliser des
progrès substantiels d’ici demain soir, dans
le but de tenir une séance plénière au milieu
de la semaine pour adopter les décisions
politiques clés. Les points priorisés sous
l’approche mutirão comprennent
adaptation, transition juste, programmes de
mitigation, Plans Nationaux d’Adaptation,
éléments du Bilan Mondial, mécanismes de
financement climatique et fonds liés aux
pertes et dommages. Les négociations
peuvent se poursuivre jusqu’au 21 novembre
si nécessaire afin d’assurer l’inclusivité et
que aucune délégation ne soit laissée de
côté.
Il a présenté la COP30 comme un moment
pour reconstruire la confiance, renforcer le
multilatéralisme et honorer le 10e
anniversaire de l’Accord de Paris, incitant les
nations à se concentrer non seulement sur
ce qu’elles gagnent, mais sur ce qu’elles
contribuent à l’action climatique mondiale.

Message final : “Nous pouvons changer
par choix, ensemble.”
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Des cardinaux catholiques de haut rang provenant de trois continents se sont joints lundi
à la plus grande banque de développement d’Amérique latine pour exiger que les nations
riches reconnaissent une “dette écologique” envers le Sud Global, remettant en question
le système de financement climatique fondé sur les prêts avant la COP30.
La rencontre a rassemblé des cardinaux présidents des conférences épiscopales
d’Amérique latine, d’Afrique et d’Asie avec des responsables de la banque CAF afin
d’argumenter que le financement climatique actuel emprisonne les pays vulnérables dans
la dette alors qu’ils subissent de manière disproportionnée les impacts climatiques
malgré des émissions historiques minimes.
“La COP30 représente l’espoir transformé en action depuis l’Amazonie”, a déclaré le
Cardinal Pedro Barreto, soulignant des décennies d’accords climatiques inefficaces
depuis Rio 1992.
La réalité est accablante : les pays en développement ont dépensé un montant record de
1,4 trillion de dollars en service de la dette en 2023, réduisant les budgets de la santé, de
l’éducation et de l’environnement. Les dirigeants ecclésiaux ont qualifié cette situation
d’insoutenable, exigeant des financements basés sur des subventions plutôt que sur des
prêts.
Le Cardinal Felipe de Rao, d’Asie, a souligné que “le Sud Global subit les conséquences les
plus dévastatrices du changement climatique, malgré une moindre contribution
historique”. Le Cardinal Leonardo Staner de Manaus a ajouté que les peuples autochtones
vivant en harmonie avec la nature sont systématiquement exclus des décisions
climatiques.
Le vice-président de la CAF, Cristian Asinelli, a cité l’encyclique Laudato Si’ du Pape
François comme fondamentale, soulignant les programmes de formation de la CAF et des
projets tels que le système de prévention des inondations de 350 millions de dollars en
Argentine comme approches intégrées.

É V É N E M E N T  P A R A L L È L E
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Le groupe a proposé cinq piliers de justice : soutien basé sur des subventions, inclusion
autochtone dans les décisions, reconnaissance du savoir traditionnel, transfert
technologique et cadres juridiques de soutien.
Des lacunes critiques demeurent : aucun mécanisme n’a été établi pour calculer la dette
écologique ni garantir la participation autochtone à la COP30. L’alliance s’est engagée à
développer des propositions pour le G77 et les forums de l’ONU.
Cette coalition Église-banque-académie signale une pression croissante sur les nations
industrialisées pour aller au-delà des prêts et reconnaître leur responsabilité climatique
historique à l’approche des négociations.

Le Réseau des Acteurs Catholiques du Climat
et de l’Environnement (NCCEA) a tenu sa
deuxième réunion de coordination alors que
la COP30 entrait dans sa semaine décisive de
négociations de haut niveau. La réunion a
rassemblé les délégués catholiques encore
présents pour la deuxième semaine, tandis
que certains membres ayant participé
activement durant la première semaine
avaient déjà conclu leur participation et
étaient partis. De nouveaux acteurs
catholiques rejoignant la deuxième semaine
ont également participé, assurant cohérence
et objectif commun dans la représentation
catholique à la COP30.
La réunion a examiné l’état d’avancement des
négociations de la COP30, avec des membres
partageant des analyses provenant des pistes
de négociation qu’ils ont suivies, telles que le
financement, l’adaptation, la transition juste
et le rôle des communautés vulnérables. Les
participants ont également souligné la
collaboration continue avec la délégation du
Saint-Siège, en particulier le travail du sous-
comité soutenant la coordination, les
messages et l’engagement dans des espaces
de négociation stratégiques.
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Un point clé de discussion a porté sur la proposition de publier une déclaration conjointe
des évêques participant à la COP30, représentant à la fois le Nord Global et le Sud Global, à
diffuser avant la conclusion de la conférence. Celle-ci servirait de suivi au message antérieur
publié par les Conférences Épiscopales du Sud Global appelant à une conversion écologique
urgente, une action climatique centrée sur la justice et une protection renforcée des
communautés vulnérables.

En outre, il a été convenu que la NCCEA préparera une déclaration/rapport global dans les
deux semaines suivant la COP30, offrant réflexions, apprentissages partagés,
préoccupations prioritaires et orientations concrètes pour une action climatique catholique
coordonnée au-delà de la COP30. Ce document post-COP30 vise non seulement à faire un
résumé, mais aussi à fournir une feuille de route pour le plaidoyer fondé sur la foi, le
réseautage et le leadership moral dans les espaces de justice climatique. Des équipes de
rédaction ont été désignées pour débuter ce processus.


